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Il est recommandé 
de faire des prises de 

vues sur le terrain avec 
des appareils photos, 

et non avec des 
téléphones. 

GEF Small Grants Programme

Les Ongs se forment 
au rapportage de 
leurs activités

Les mandataires des 9 structures de 
développement dont les projets viennent d’être 
financés, ont été capacités sur le reporting de leurs 
d’activités et de l’utilisation des fonds alloués le 14 
Juin dernier à Yaoundé.  

La salle des réunions 
du Programme des 
Nations Unies pour 

le Développement (Pnud) 
a abrité cette rencontre qui 
été chapeautée par Aimé 
Kamga Fogué, le Program 
Assistant Cameroun du GEF 
Small Grants Programme 
(GEF SPG). A la veille du 
lancement de cette série de 
projets sur ses zones priori-
taires, le staff management 
GEF SPG a tenu à accorder 
les violons avec les Ongs 
bénéficiaires sur la manière 
de rendre compte du dérou-
lement des projets et de pré-
sentation des justificatifs de 
leurs activités. 
Concernant la visibilité des 
projets, il a été demandé de 
faire des prises de vues sur 
le terrain avec des appareils 
photos, et non avec des télé-
phones androïdes. 
Pour son trentième anniver-
saire qu’il fête cette année. 
Le GEF Small Grants Pro-

gramme a produit de nou-
veaux logos qui vont être 
utilisés par les Ongs béné-
ficiaires dans les différents 
supports de visibilité, en 
reproduisant fidèlement ses 
couleurs  initiales. Le posi-
tionnement de ces logos sur 
les supports a été présenté 
: sur les rapports d’activi-
tés par exemple, le  logo 
du GEF SPG est en haut de 
page, et le logo de la struc-
ture du partenaire d’exécu-
tion  en bas à droite. 

Illustrer les activités 
par un documentaire, 

des articles ou des 
témoignages.
Il a été demandé aux partici-
pants de faire preuve d’ima-
gination dans la production 
des supports visuels, à l’ins-
tar des sacs, des gobelets, 
des lampes, des pagnes, etc. 
Ces organismes ont été invi-
tés à désagréger les résul-
tats obtenus sur le terrain en 
fournissant  plus de détails 
sur ceux-ci. « Il faut aussi res-
sortir et analyser les écarts 
observés. Les photos ne sont 
pas insérées dans les rap-
ports, mais plutôt fournies 
en format JPEG dans une clé 
USB. Au-delà des photos, les 
partenaires peuvent illustrer 
leurs activités en produisant 
un documentaire, des articles 
ou des témoignages envoyés 
régulièrement au  GEF Small 
Grants Programme » a rap-
pelé  Aimé Kamga Fogué.
Sur le plan financier, des 
consignes ont également été 
données sur la numérotation 
des factures, les  décaisse-
ments, la remise des factures 
définitives avec la mention 
livrée. Le fractionnement des 
factures ayant un montant 
élevé sera obligatoire.  

Irénée Modeste BIDIMA

Les villages Nkoélon et 
Akak s'imprègnent de 

l'agroécologie.

A la faveur du lancement d’un nouveau projet 
financé par le GEF Small Grants, et exécuté par 
l’Ong  Saild, les habitants de ces contrées ont été 

enrichis de nouvelles connaissances utiles à la 
protection de leur environnement.

Le projet « Agroécologie 
pour le renforcement 

de la sécurité alimentaire et 
nutritionnelle des familles 
des petits exploitants des 
villages de Campo - Ma’an 
» a pris son envol les 21 et 
22 Juin derniers respective-
ment à Nkoélon  et Akak, 
les 2 villages bénéficiaires. 
Ceci grâce à la tenue de 2 
séances de sensibilisation  
sur l’agroécologie et la 
gestion durable des terres. 
Les habitants sont venus 
nombreux. Ils  ont été entre-
tenus par l’équipe du Ser-
vice d’Appui aux Initiatives 
Locales de Développement 
(Saild) à travers de courts 
exposés, des affiches, des 
dépliants, et des échanges.  
« Il s’agissait de montrer 
aux communautés ce que 
c’est que l’agroécologie 
et la gestion durable des 
terres, de leur présenter les 
pratiques agroécologiques, 
d’identifier avec elles les 
pratiquent agro écolo-
giques les mieux adaptées 
pour leurs villages, d’iden-
tifier avec elles leurs be-
soins réels en intrants et  les 
solutions durables que peut 
apporter le projet dans leur 
contexte » a expliqué Irénée 
Modeste Bidima du Saild.

Renforcer la résilience

 Au vu de la forte pression 
sur le foncier observée 
dans cette zone limitrophe 
du parc national de Cam-
po-Ma’an,  les alternatives 
de l’agroécologie et la 
gestion durable des terres 
qui pourraient leur donner 
la possibilité de valoriser 
les petits espaces agricoles 
et augmenter la fertilité du 
sol leur ont été expliquées. 
A l’instar de la culture des 
légumineuses, la rotation 
des cultures, la fabrication 
des bio fertilisants, la fabri-
cation du compost pour ne 
citer que celles là. 
Ces différentes assises ont 
aussi permis aux partici-
pants d’améliorer leurs 
connaissances  sur le pro-
jet, ainsi que  les étapes 
prévues pour son déroule-
ment.. 
Ce projet a pour finalité le 
renforcement de  la rési-
lience des communautés 
de ces villages, en vue 
d’améliorer leurs moyens 
d’existence tout en préser-
vant la biodiversité.  

Frank Ndjodo

La prochaine étape sera la formation pratique.

Les participants devront faire preuve d’imagination dans la production des supports visuels.


